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Est-ce que la criminali-
sation du VIH-SIDA
est la solution en
prévention?
Depuis quelques mois, les tribunaux canadiens 
rendent des décisions très sévères à l’encon-
tre de personnes porteuses du VIH/SIDA et 
vont jusqu’à condamner criminellement des 
personnes à l’origine de la transmission de la 
maladie.

D’une part, certains groupes communautai-
res crient à l’injustice et à l’homophobie et en 
même temps, les victimes exigent encore plus 
de peines de prison de manière à envoyer un 
“message clair” aux porteurs de la maladie qui 
ont les moyens de contrer sa transmission par 
des comportement responsables.

Le débat fait rage dans la société mais certai-
nement pas dans les salles des palais de jus-
tice puisque les juges semblent appliquer à la 
lettre le code criminel qui tient responsable les 
personnes qui se savent séropositives et qui 
ont des relations sexuelles non protégées.

Avant de crier à l’injustice, il faut bien se mettre 
dans la peau d’une personne qui, lors d’une re-
lation sexuelle, se voit infectée par une maladie 
potentiellement mortelle et par une personne 
qui se sait porteuse, qui ne protège pas l’autre 
par les moyens habituels comme le condom.

Par : Roger-Luc Chayer                                         Photo : Gay Globe MédiaÉDITORIAL

Roger-Luc Chayer est journaliste et éditeur de Gay 
Globe Média. Il est Vice-président du chapitre mon-
tréalais de l’Association Canadienne des Journalis-
tes, membre de l’Investigative Reporters and Edi-
tors des États-Unis et de la Fédération Européenne 

de Presse.

Les groupes pro-gais répondent que c’est à cha-
que personne de se protéger si elle ne souhaite 
pas s‘exposer à la maladie et que cela n’a rien à 
voir avec le code criminel. Toutefois, si on se met 
à la place des contribuables qui devront suite à 
l’infection prendre en charge l’ensemble des trai-
tements médicaux des victimes, les médicaments 
et les rendez-vous médicaux, et si en plus la per-
sonne porteuse de la maladie la transmet à 10 ou 
40 personne par année, d’un point de vue éco-
nomique, la société a le droit et le devoir d’inter-
venir afin de mettre un terme non seulement aux 
comportements irresponsables des personnes qui 
se savent atteintes du VIH/SIDA et qui sciemment 
décident de ne pas protéger les autres mais aussi 
pour mettre la main au collet des personnes qui 
le font volontairement, en toute connaissance de 
cause, dans le seul but de se venger de leur pro-
pre condition.
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SANTÉINTERNATIONAL

Le Canada accentuera la recherche sur la prévention du VIH/SIDA

Un beau gros 1,8 Million $ sur 4 ans...

Par
CNW

Photo
Google.com

L’Initiative de recherche en 
santé mondiale annonce 
aujourd’hui que sept équipes 
recevront des subventions pou-
vant atteindre 1,8 million CAD 
au cours des quatre prochai-
nes années pour renforcer les 
capacités de recherche dans le 
cadre des essais cliniques en 
matière de prévention du VIH/
SIDA menés par des Africains.

Les équipes subventionnées 
chercheront à améliorer l’ap-
titude des chercheurs et des 
établissements de recherche 
africains à réaliser des essais 
comparatifs avec répartition 
aléatoire en Afrique subsaha-
rienne, une région qui demeure 
au coeur de l’épidémie mondia-
le de VIH/SIDA.

Ces essais, qui constituent une 
contribution importante à la lutte 
contre le VIH/SIDA, permettent

Qui a dit que le
Sauna du Plateau 

était fermé?
Par Gay Globe Magazine

Suite à la restructuration 
du Sauna du Plateau, qui a 
souhaité changer de logo 
et de nom pour refléter une 
revitalisation spectaculaire 
et de nombreuses rénova-
tions en octobre dernier, 
une rumeur veut que le 
sauna soit fermé alors que 
c’est tout le contraire. Le 
Sauna du Plateau est PLUS 
OUVERT QUE JAMAIS!
Le patron du sauna souhaitait 
vite mettre un terme à cette 
rumeur aussi saugrenue que 

fausse, voilà qui est fait!

Les lauréats littéraires 
gais...

Par Gay Globe Média
L’arc-en-ciel littéraire, le 
seul regroupement d’écri-
vains LGBT au Québec, est 
fier d’annoncer le nom des 
lauréats du Concours de 
création littéraire Marcel F. 
Raymond 2010. Karol Ann 
Ladouceur a remporté le 1er 
prix pour son texte «Le mi-
roir aux alouettes» alors que 
Maryse Bisson a obtenu le 
2ième prix pour «Ébouriffée». 
Jean-François Collard, quant 
à lui, s’est mérité le 3ième 
prix pour son texte «L’intrus». 
Évidemment, tous les lau-
réats verront leur texte publié 
dans le prochain collectif de 
L’arc-en-ciel littéraire intitulé 
«Apparences trompeuses», 

prévu pour l’été 2011.

aux chercheurs de vérifier ri-
goureusement l’efficacité des 
efforts de prévention du VIH/
SIDA, nouveaux et existant, y 
compris les vaccins potentiels. 

« À ce jour, seul un faible pour-
centage des essais cliniques 
ont été réalisés en Afrique et 
seule une petite fraction de 
ces essais ont été dirigés par 
des chercheurs africains, a dé-
claré Michael Clarke, chef de 
programme pour l’Initiative de 
recherche en santé mondiale. 
Ces subventions de l’Initiative 
de recherche en santé mon-
diale promettent de combler 
cet écart. C’est une question 
d’importance, puisque les cher-
cheurs africains possèdent une 
connaissance approfondie du 
contexte dans lequel s’inscri-
vent les efforts de prévention 
du VIH/SIDA dans leurs pays; 
ils sont bien placés pour exer-
cer une influence sur les déci-
deurs de qui relèvent les poli-
tiques et programmes locaux 
et nationaux de prévention du 
VIH/SIDA mis en place pour 
lutter contre l’épidémie.»

Les sept équipes sont établies 
dans plusieurs pays de l`Afrique 
subsaharienne et comprennent 
un certain nombre de cher-
cheurs canadiens. Les sept 
subventions sont offertes par 
le Programme de subventions 
de renforcement des capacités 
en vue d’essais cliniques en 
matière de prévention du VIH/
SIDA (phase 2, 2009-2014) de 
l’Initiative de recherche en san-
té mondiale. Ce programme de

subventions, qui est l’une des 
composantes de l’Initiative ca-
nadienne de vaccin contre le 
VIH, est financé par l’Agence 
canadienne de développement 
international et le Centre de 
recherches pour le développe-
ment international. 

L’Initiative de recherche en san-
té mondiale est un partenariat 
de financement de la recherche 
qui réunit cinq organismes et mi-
nistères fédéraux du Canada, à 
savoir les Instituts de recherche 
en santé du Canada, l’Agence 
canadienne de développement 
international, Santé Canada, le 
Centre de recherches pour le 
développement international et 
l’Agence de la santé publique 
du Canada. 

Documentation sur les sept 
équipes: http://www.idrc.ca/fr/ev-
159671-201-1-DO_TOPIC.html

Lien vers l’Initiative de recherche 
en santé mondiale: http://www.
idrc.ca/fr/ev-114548-201-1-DO_
TOPIC.html Lien vers l’Initiative 
canadienne de vaccin contre le 
VIH: http://www.chvi-icvv.gc.ca/

new-fra.html

NDLR: Si vous trouvez notre ti-
tre un peu cynique, vous avez 
raison! 1- Que voulez vous 
changer avec 1,8 Millions de 
dollars quand on sait que ce 
budget ne correspond qu’à une 
fraction du coût des médica-
ments pour une seule journée 
au Canada et ensuite franche-
ment, à part les salaires, qu’al-
lez-vous payez avec un mon-
tant aussi peu significatif?
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POLITIQUECANADA

Est-ce que l’Empire doit payer pour le mariage du Prince William?

Mariage royal pour le Canada et le Québec

Par
Roger-Luc Chayer

Photo
Actustar

Le Prince William a toujours 
été très populaire auprès de 
la communauté gaie qu’elle 
soit britannique ou cana-
dienne.

La question se pose évidem-
ment au lendemain de l’an-
nonce des fiançailles du Prince 
William, 2ème dans la lignée 
des successeurs au trône du 
Canada car ne l’oublions pas, 
notre pays est une monarchie 
dirigée actuellement par une 
Reine et la Reine est le chef 
d’état du Canada, au dessus 
du Premier ministre fédéral et 
encore plus loin des premiers 
ministres provinciaux.

il me semble que la facture du 
mariage princier devrait revenir 
totalement à la famille plutôt 
qu’aux états membres de l’Em-
pire ou des états qui ont pour 
chef la Reine.

Toutefois et selon la même lo-
gique, lorsque le Prince William 
deviendra Roi du Canada, il 
sera alors logique que nous 
assumions une partie des frais 
du couronnement, en propor-
tion de notre population, avec 
les autres pays de l’Empire qui 
ont pour chef d’État celui qui 
deviendra Roi du Canada et 
des autres pays comme l’An-
gleterre, l’Écosse, l’Irlande du 
Nord, l’Australie et la Nouvelle-
Zélande.

Certains se questionneront tou-
tefois sur cette responsabilité 
qui incombe en partie au Ca-
nada arguant que la monarchie 
n’est plus aussi populaire que 
par le passé, que le Québec as-
pire à son indépendance et qu’il 
ne devrait pas payer même en 
partie pour ces cérémonies etc. 
etc... Nous avons un chef d’état, 
qui est actuellement une Reine 
et qui sera un jour un Roi, c’est 
sur cette base qu’existe notre 
pays et tant qu’il sera ainsi com-
posé, et tant que le Québec ne 
se sera pas séparé du reste du 
Canada pour voler de ses pro-
pres ailes, nous devons accep-
ter de vivre avec ce chef d’état. 

À moins que nous préférions 
avoir des Présidents comme on 
en retrouve en Afrique en rem-
placement de la monarchie? 

Tant et aussi longtemps que no-
tre système sera monarchique, 
nous aurons à nous prononcer 
sur les décisions du chef de 
l’état et de ses successeurs.

À l’heure actuelle, le succes-
seur au trône du Canada est 
le Prince Charles, fils aîné de 
la Reine, suivi de son petit-fils 
le Prince William qui vient d’an-
noncer son intention de se ma-
rier en 2011 avec Kate Middle-
ton. Si le Prince Charles décide 
de ne pas accepter le poste de 
Roi du Canada lors du départ 
de sa mère, le poste reviendra 
au Prince William qui deviendra 
alors Roi du Canada. Comme 
on se prépare à une noce im-
portante au niveau politique en 
2011, pour la gouvernance du 
Canada du moins, la question 
se pose maintenant à savoir si le 
Canada devrait payer en partie 
les frais de ce mariage princier.

Historiquement le Canada a 
rarement défrayé le coût des 
événements monarchiques 
lorsqu’ils s’inscrivent dans les 
affaires familiales de notre fa-
mille royale. Le Canada paie 
toutefois pour la présence 
royale lorsque la Reine est au 
pays et pour sa représentation 
officielle via le Gouverneur Gé-
néral du Canada et les Lieute-
nant-gouverneurs provinciaux. 
Comme le mariage du Prince 
William s’inscrit dans une af-
faire strictement familiale, qui 
n’a rien à voir avec la gouver-
nance du Canada et que les 
personnes impliquées résident 
actuellement en Angleterre,

Le Canada en chiffres
Par Wikipédia

Langues officielles 
Anglais
Français

Capitale Ottawa
45° 24’ N, 75° 40’ O

Monarchie constitutionnelle 
démocratie parlementaire

Chef d’état: Reine
Élisabeth II

Indépendance
Du Royaume-Uni

17 avril 1982

Le Canada, deuxième pays 
du monde par sa superficie, 
occupe la partie septentrio-
nale de l’Amérique du Nord. 
Il s’étend d’est en ouest de 
l’océan Atlantique à l’océan 
Pacifique et vers le nord jus-
qu’à l’océan Arctique, d’où la 
devise : D’un océan à l’autre. 
Il partage deux frontières 
avec les États-Unis, au sud 
et au nord-ouest (Alaska).

Et qui dit qu’un Québec sou-
verain ne choisirait pas de dé-
clarer son indépendance sous 
la couronne, en conservant un 
Roi comme chef d’État? Un 
éventuel Québec souverain n’a 
pas l’obligation, en plus de son 
indépendance, de faire la révo-
lution et de devenir une républi-
que... Il me semble que le Roi 
William serait un excellent chef 
d’état du futur pays du Québec, 
c’est mieux qu’un Président An-
dré Boisclair avouons-le...
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SIDASANTÉ

Les nouvelles du front

Nouvelles brèves et avancées sur le VIH/SIDA

Par
Roger-Luc Chayer

Photo
Gouvernement du

Québec

Le SIDA est la maladie la 
plus grave qui affecte encore 
aujourd’hui la communauté 
gaie et qui ne discrimine ni sur 
l’âge, ni sur la condition sociale 
ou l’origine ethnique.

À une certaine époque, avant 
les trithérapies, les hommes 
gais mourraient massivement 
et avant 1995, on estime que 
30% des hommes gais sont 
morts de cette maladie, dissé-
minant une grande partie de 
nos ressources culturelles et 
humaines, sans parler de l’im-
pact sur les familles et sur les 
couples dont les conjoints sur-
vivants se retrouvaient seuls. 
Tout ça à cause d’un virus...

Nouvelles
émissions sur
Gay Globe TV

Par Gay Globe Média

Gay Globe TV présente de-
puis la fin novembre une tou-
te nouvelle série d’émissions 
et de présentations comme le 
film The Day the Earth Stood 
Still (1955), les scènes reti-
rées du film Austin Powers 1 
et un épisode complet de la 

série Abbott et Costello.

Toutes les présentations de 
GGTV sont gratuites et offer-

tes au www.gayglobe.us

Depuis l’arrivée en 1995 des tri-
thérapies, la qualité de vie des 
personnes atteintes s’est  amé-
liorée mais on semble découvrir 
depuis quelques années que le 
virus, à long terme, provoque 
de nouvelles complications 
dont des conséquences sur les 
fonctions intellectuelles, malgré 
les traitements. Les mesures 
de protection comme le port du 
condom, le plus souvent possi-
ble, reste un excellent moyen 
d’empêcher le virus de pénétrer 
dans le corps humain. Malgré 
tout, le virus semble conti-
nuer sa progression chez les 
hommes gais et la recherche 
devient la poste de sortie afin 
d’améliorer les traitements car 
le groupe d’âge le plus infecté 
au Québec est celui des 18-
30 ans, notre avenir collectif.

Un nouveau fonds pour la 
recherche contre le sida

Par RTBF
La Fondation Roi Baudouin a 
présenté ce vendredi un nou-
veau fonds, doté de 2,5 millions 
d’Euros, dont l’objectif est de 
soutenir la recherche contre le 
sida. 

Ce Fonds “Recherche scientifi-
que contre le sida” dispose de 
plus de 2,5 millions d’Euros qui 
proviennent essentiellement 
des réserves d’une asbl créée 
par les pouvoirs publics pour 
dédommager les victimes de 
transfusions sanguines con-
taminées par le sida. Or, ces 
dédommagements se sont ré-
vélés inférieurs aux montants 
prévus.

Le secret de la résistance 
au Sida : la protéine

HLA-B
Par Futura Santé

Une nouvelle découverte per-
met de mieux comprendre 
pourquoi certains patients in-
fectés par le VIH ne dévelop-
pent pas le Sida : la protéine 
HLA-B impliquée dans le sys-
tème immunitaire diffère au ni-
veau de 5 acides aminés. Une 
petite différence génétique qui 
pourrait inspirer la recherche 
d’un vaccin.

VIH : un vaccin thérapeuti-
que prometteur

Par Femmes et SIDA
Un vaccin thérapeutique fondé 
sur la protéine Tat serait ca-
pable d’intensifier les divers 
protocoles de traitements an-
tirétroviraux hyperactifs. La 
normalisation sélective et spé-
cifique des fonctions immuni-
taires a été constatée même 
chez les patients les plus im-
munocompromis. Le schéma 
thérapeutique consistait en 3 
ou 5 injections intradermiques 
de protéine Tat, à la dose de 7.5 
μg ou de 30 μg, pendant 8 à 16 
semaines, avec ensuite un suivi 
de 4 ou 32 semaines en fonc-
tion de la dose administrée. Les 
effets thérapeutiques constatés 
ont été les suivants :
-augmentation des cellules T 
régulatrices -baisse de l’activa-
tion immunitaire -élévation, en 
valeurs absolue et relative, à la 
fois des lymphocytes T CD4+ et 
des lymphocytes B -baisse du 
pourcentage de lymphocytes T 
CD8+ et des lymphocytes NK.

Le Drague de Qué-
bec, fausse rumeur

Par Gay Globe Média
En octobre nous recevions 
une demande du Bar Le Dra-
gue de Québec à l’effet de 
passer une nouvelle pour fai-
re cesser une rumeur tenace 
qui voudrait que le célèbre 
bar gai de la rue St-Augustin 
ait été vendu. Faux et archi-
faux, non seulement le bar 
est toujours en opérations, il 
compte le rester pendant de 

nombreuses années.



      GAYGLOBE MAGAZINE                                                                                   8                                                                                       WWW.GAYGLOBE.US        GAYGLOBE MAGAZINE                                                                                   9                                                                                       WWW.GAYGLOBE.US  



      GAYGLOBE MAGAZINE                                                                                   10                                                                                       WWW.GAYGLOBE.US  

FINANCESÉCONOMIE

Communauté gaie: un poids économique considérable au Québec

Les gais ont les moyens de leurs aspirations!

Par
Cyberpresse

Photo
Google

La communauté québécoise 
lesbienne, gaie, bisexuelle et 
transgenre (LGBT) a un poids 
économique considérable, re-
présentant annuellement un 
pouvoir d’achat et d’épargne de 
13 milliards de dollars. C’est ce 
qui ressort d’une étude menée 
par Léger Marketing, en février 
et mars derniers, auprès de 
520 résidants adultes de la pro-
vince.

Le revenu annuel personnel 
des membres de la commu-
nauté LGBT est plus élevé de 
21% que celui de la population 
du Québec dans l’ensemble (41 
195$ comparé à 34 095$). Il 
n’y a plus de doute, aux yeux 
de la Chambre de commerce 
gaie qui a commandé l’étude, 
du poids économique du grou-
pe qu’elle représente. «Treize 
milliards, c’est incroyable! Dit 
son président Hans Janiak. 
On parle d’argent après impôts 
que la communauté a à dépen-
ser. C’est l’élément intéressant 
d’une telle étude.»

Selon la Chambre de commer-
ce gaie, cette étude était perti-
nente. D’abord parce que per-
sonne au Québec n’avait entre 
ses mains des chiffres récents, 
d’une perspective surtout éco-
nomique, attribuables aux gais. 
«On était beaucoup dans l’ex-
trapolation et dans de fausses 
perceptions, celle du «double 
revenu, pas d’enfant», expli-
que Hans Janiak. Beaucoup 
d’entreprises font des études 
à l’interne pour leurs produits. 
Mais globalement, il n’y avait 
rien. Même Statistique Canada 
n’avait pas de telles données.»

Pertinente, cette étude permet 
également d’avoir des rapports 
détaillés à remettre aux entre-
prises dans le cadre de deman-
des de commandites, notam-
ment. «Les dirigeants sondés 
nous répondent sensiblement 
toujours la même chose. À sa-
voir, votre communauté est atti-
rante d’un point de vue écono-
mique, mais ça nous prendrait 
des chiffres».

Toujours selon celle-ci, 7% 
des Québécois se considèrent 
lesbiennes, gais, bisexuels ou 
transgenres. De ceux-ci, 45% 
détiennent un diplôme universi-
taire et 61% habitent dans la ré-
gion de Montréal. Si la valeur des 
actifs non financiers des LGBT 
(immobilier et biens durables 
moins l’hypothèque) est équiva-
lente à celle du reste de la po-
pulation, soit environ 115 000$, 
la valeur financière nette des 
LGBT est plus élevée de 21% 
(77 691$ comparé à 64 415$).

L’industrie des films 
pour adultes plus 

“clean” que jamais...
Par Gay Globe Média

Est-ce que les moyens exem-
plaires mis en place par l’in-
dustrie du film pour adultes 
pourrait être la solution afin 
de contrer la transmission du 
VIH? C’est la question qu’on 
se pose quand on sait que 
depuis l’apparition des tests 
instantanés et grâce à l’appli-
cation de quelques principes 
simples, l’industrie du porno 
peut fièrement déclarer que 
jamais auparavant le taux de 
prévalence n’aura été aussi 

bas chez les acteurs.

Le principe est simple, une 
hygiène corporelle et buc-
cale exemplaire, un test de 
dépistage de 20 minutes est 
administré et aucun tournage 
ne se fait avant d’avoir eu un 
résultat quel qu’il soit et enfin, 
l’usage du condom est systé-
matiquement observé. Selon 
les producteurs, les acteurs 
sont plus en santé que ja-
mais. Si ces principes faciles 
fonctionnent pour l’industrie, 
est-ce qu’ils ne seraient pas 
envisageables dans la vie de 
tous les jours? Si les parte-
naires se mettent d’accord 
pour se donner le test avant 
chaque relation sexuelle, 
même s’ils ne souhaitent pas 
l’usage du condom il est lo-
gique de croire que cela per-
mettrait certainement de frei-
ner la transmission, réaliste?

L’étude s’attarde aussi aux ha-
bitudes de consommation des 
LGBT. Si moins de personnes 
parmi eux sont propriétaires 
d’une maison ou d’un condo, 
ceux qui le sont possèdent une 
propriété d’une valeur de 32% 
plus élevée que celle du reste 
de la population (248 290$ 
comparé à 188 533$). 

La valeur des véhicules ache-
tés et loués est de 28% plus 
élevée (13 201$ comparé à 10 
348$). Et les dépenses moyen-
nes mensuelles pour les servi-
ces en communications sont de 
140$ comparé à 124$.

Là où les LGBT se démarquent 
le plus selon l’étude est dans 
la consommation de produits 
culturels, de produits de soins 
personnels et de repas à l’ex-
térieur de la maison. Ils inves-
tissent quatre fois plus d’argent 
pour assister à des spectacles, 
à des manifestations sportives, 
aller au cinéma et au musée. Le 
budget consacré à des voyages 
est aussi de 40% supérieur à 
celui de la population québé-
coise.

Par ailleurs, l’étude détaille les 
attentes des LGBT à l’égard 
des entreprises. Pour 74% des 
répondants, il est très ou assez 
important pour eux que l’entre-
prise possède une charte de 
non-discrimination en fonction 
de l’orientation sexuelle de ses 
employés. Et pour 42% d’entre 
eux, que l’entreprise participe 
au financement des événe-
ments LGBT.
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NOUVELLESHOMOSEXUALITÉ

De par le monde...

L’homosexualité en nouvelles brèves...

Par
Gay Globe Média

Photo
Google

Ryad - Un Saoudien empri-
sonné pour homosexualité a 
écopé de cinq ans de prison 
supplémentaires et 500 coups 
de fouet pour être apparu sur 
YouTube en compagnie de 
codétenus, rapporte mardi la 
presse locale. 

Le Saoudien de 27 ans, dont 
l’identité n’a pas été révélée, 
purgeait une peine de prison 
d’un an après sa condamnation 
par un tribunal pour “crimes in-
cluant l’homosexualité, l’imita-
tion de femmes et la possession 
de vidéos pornographiques”, a 
indiqué le quotidien Saudi Ga-
zette. Il a écopé de cinq années 
supplémentaires, de 500 coups 
de fouet administrés en plu-
sieurs fois et de 50.000 riyals 
d’amende, soit 13.333 dollars, 
pour être apparu sur une vidéo 
postée sur YouTube selon le 
journal.

Les phtalates, ces 
destructeurs de

testostérone
Par 20minutes.fr

C’est la première fois que l’effet 
des phtalates est directement 
mesuré sur le corps humain. 
L’unité «études de la reproduc-
tion chez l’homme et le mammi-
fère» de l’Irset, vient d’achever 
une expérience de deux ans 
sur des cultures de testicules 
humains. «En y plaçant des té-
moins contenant du MEHP et 
du DEHP – les deux principaux 
phtalates existant sur le marché 
– nous avons analysé les effets 
de ces composants chimiques 
sur les fonctions testiculaires» 
explique Christelle Desdoits, 

post-doctorante.

«Il en résulte une baisse du ni-
veau de testostérone, qui peut 
aller jusqu’à 30 %, ce qui est 
assez significatif» poursuit la 
scientifique. «En revanche il n’a 
pas été observé de modification 
de la mort cellulaire, ce qui veut 
dire que les phtalates modifient 
la fonction des testicules, mais 
que cette molécule n’est pas 

toxique.»

Produits à 3 millions de tonnes 
par an dans le monde, les phta-
lates sont employés depuis une 
cinquantaine d’années dans de 
nombreux produits de consom-
mation (plastiques, emballages, 
cosmétiques, jouets...), notam-
ment le PVC. «Ils jouent un rôle 
de plastifiant et de lubrifiant, no-
tamment dans le but d’assouplir 
les matières plastiques» expli-
que Bernard Jégou, directeur de 
l’Irset. Ils peuvent se transmettre 
à l’homme par voie cutanée, par 

ingestion ou inhalation.

Dans cette vidéo, apparem-
ment filmée par un téléphone 
portable, il apparaît en com-
pagnie d’autres détenus de la 
prison de Briman à Jeddah, 
lourdement maquillés et échan-
geant des plaisanteries sur leur 
style de vie.

Maroc - Longtemps silencieu-
se, honteuse et persécutée, la 
revendication homosexuelle 
se proclame désormais ouver-
tement dans le monde arabo-
musulman, et particulièrement 
au Maghreb. Elle passe de la 
clandestinité douloureuse à 
l’affichage militant. Avec le sou-
tien de la communauté gay in-
ternationale... 

Vatican - Dans un livre à paraî-
tre, Benoît XVI autorise l’utilisa-
tion du condom «dans certains 
cas» seulement, «pour réduire 
les risques de contamination» 
du virus du sida. Il s’agit d’une 
grande première puisque le Va-
tican était totalement opposé à 
toute forme de contraception, 
même pour prévenir la trans-
mission de maladies sexuelle-
ment transmissibles.

C’est le quotidien L’Osservatore 
Romano qui publie samedi les 
textes de l’ouvrage. Ce livre est 
constitué d’entretiens réalisés 
en juillet dernier. L’année der-
nière, certains propos du pape 
avaient soulevé l’indignation. 
Dans un avion qui l’amenait 
en Afrique, il avait déclaré que 
l’utilisation du condom «aggra-
vait» le problème du sida dans 
ce pays.

USA - En entrevue au «Ellen 
DeGeneres Show» mardi, Ma-
donna a dénoncé le harcèle-
ment subi par plusieurs jeunes, 
en particulier les jeunes homo-
sexuels. Ces comportements 
sont inexcusables.

«Le grand nombre de suici-
des chez les adolescents liés 
au harcèlement me perturbe 
et m’attriste. En général, le 
suicide est un phénomène 
perturbant. Chez les jeunes, 
c’est encore plus perturbant... 
Entendre parler de jeunes qui 
s’enlèvent la vie après avoir été 
harcelés à l’école ou dans leurs 
dortoirs, c’est intolérable», a dit 
Madonna en entrevue satellite. 
«La communauté gaie m’a tou-
jours soutenue. Je n’aurais pas 
de carrière si ce n’était de cette 
communauté», dit-elle.

France - Un homme de 36 ans 
a été condamné mercredi par 
le tribunal correctionnel de Be-
sançon à deux ans de prison 
ferme pour avoir transmis le 
sida à son compagnon, alors 
qu’il se savait séropositif.

Poursuivi pour “administration 
de substance nuisible ayant 
entraîné une mutilation ou in-
firmité permanente”, le prévenu 
a expliqué lors de l’audience 
du 21 octobre avoir été “dans 
le déni” et s’est excusé auprès 
de son ancien compagnon, qui 
avait porté plainte.

Le ministère public avait requis 
deux ans d’emprisonnement 
avec sursis.
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MONTRÉALPOLITIQUE

La ville de Montréal persiste à vouloir détruire le Village gai...

Gérald Tremblay multiplie les parcomètres

Commentaire par
Roger-Luc Chayer

Photo
Canada.com

Rien ne va plus dans l’arrondis-
sement Ville-Marie, au coeur 
de Montréal et qui comporte le 
Village gai en entier, depuis que 
les politiciens responsables de 
l’arrondissement se laissent al-
ler à prendre des décisions qui 
sont toutes néfastes ou presque 
pour la vie gaie montréalaise.

Tout le monde se souvient enco-
re des décisions prises par l’ex-
maire Benoît Labonté qui avait 
fait passer les parcomètres de 
3 à 9$ de la tranche de 3 heu-
res, multipliant par 3 le coût du 
stationnement dans le Village 
gai de Montréal et causant un 
terrible émoi auprès des com-
merçants qui déclaraient subir 
alors des pertes économiques 
importantes à cause d’une di-
minution marquée de l’affluen-
ce et des consommateurs.

Le chroniqueur de 
Gay Globe Magazine 

censuré
Par Gay Globe Média

Le chroniqueur Stéphane G. 
qui écrit dans nos pages de-
puis de nombreuses éditions 
et qui est très populaire avec 
sa chronique portant sur la 
vie gaie dans une prison en 
Floride se voit maintenant 
censuré par les autorités car-
cérales sous le prétexte que 
nous communiquons avec lui 
en français. Le courrier étant 
lu par un représentant du 
gardien-chef, il nous est sys-
tématiquement retourné avec 
la mention qu’il n’est pas écrit 
dans une langue autorisée.

Or, nous communiquons 
pourtant en français avec 
Stéphane depuis longtemps. 
Notre correspondant avait 
pourtant réussi à contourner 
la situation en appliquant une 
règle qui permet les com-
munications de médias via 
le “Priviledged Mail” mais 
la prison persiste à interdire 
ces communications en vio-
lation apparente de la loi. Il 
y a donc censure manifeste 
et des procédures seront en-
treprises par Stéphane pour 
faire respecter ses droits. 
En attendant, la chronique 
n’étant plus alimentée régu-
lièrement, elle sera éventuel-
lement suspendue mais re-
viendra immédiatement dès 
la situation réglée.  On peut 
soutenir Stéphane en écri-

vant à info@gayglobe.us

Le maire Gérald Tremblay, en 
voulant multiplier les parcomè-
tres comme l’a fait autrefois 
son prestigieux collègue Benoît 
Labonté, ne règle en rien la si-
tuation, il ne fait que piger dans 
les poches des automobilistes 
des moyens nouveaux alors 
qu’il pourrait mieux gérer le 
budget de Ville-Marie, couper 
dans le gras et les dépenses 
somptueuses et vraiment se 
poser en maire soucieux de la 
vitalité économique de sa com-
munauté.

Il se pavane toutefois à chaque 
fierté gaie, saluant ses victimes 
de la main comme s’il était ado-
ré alors qu’il était hué pendant 
la marche des fiertés de 2010, il 
achète des publicités massives 
dans un seul journal gai pen-
sant ainsi acheter la paix dans 
le Village, vive la pluralité des 
médias gais qui nous permet de 
vous parler aujourd’hui...

Gay Globe Magazine a passé 
l’après-midi de ce dimanche 
21 novembre à tenté de trou-
ver quelqu’un qui voulait dire un 
bon mot pour le maire Tremblay, 
impossible. Tout le monde qui 
passait était soit en colère con-
tre lui pour toutes les bonnes 
raisons ou refusaient simple-
ment de répondre pour ne pas 
tenir des propos regrettables 
que nous ne pourrions publier. 
À quand un maire honnête, sin-
cère et compétent à la tête de 
l’arrondissement? Est-ce un 
fantasme que les gais peuvent 
continuer à espérer encore 
longtemps?

Voilà que le Maire Gérald Trem-
blay, profitant encore une fois 
du vide politique dans l’arron-
dissement depuis qu’il a rem-
placé Labonté pour se consti-
tuer maire d’arrondissement en 
plus de maire de la ville-centre, 
est en train de mettre en place  
une longue série de parcomè-
tres sur la rue Ste-Catherine 
Est, du côté sud de la rue, là 
où le stationnement était jus-
qu’ici toujours gratuit la fin de 
semaine.

Le Village étant en pleine mu-
tation à cause du changement 
de clientèle, certains commer-
ces ne peuvent plus opérer car 
les clients refusent de payer 
jusqu’à 9$ le dimanche pour se 
stationner sur la voie publique. 
Il est temps de dénoncer les 
actes de ce maire qui, dans le 
fond, fait payer aux montréalais 
ou aux visiteurs de passage 
ses terribles politiques écono-
miques qui mènent Montréal à 
sa perte.

Ville du tiers-monde, avec des 
problèmes sociaux similaires, 
de la prostitution massive, des 
itinérants devant toutes les por-
tes des commerces comme 
dans les pires années du Mos-
cou post-soviétique, et avec 
des rues dans un état tel que 
sels les 4X4 peuvent y circuler 
avec un semblant de sécurité, 
Ville-Marie, autrefois réputée 
comme capitale officielle de la 
communauté gaie mondiale fait 
maintenant face à des problè-
mes qui remettent en question 
son statut.
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SIDASANTÉ

Atteint d’un SIDA agressif et ne répondant pas à la trithérapie...

Il vient au bureau de Gay Globe pour nous dire Adieu!

Par
Roger-Luc Chayer

Photo
Google

Il m’avait déjà contacté à quel-
ques reprises, par courrier 
électronique, pour remercier le 
magazine de publier des témoi-
gnages de personnes atteintes 
du SIDA en fin de vie et pour 
nous parler d’un documentaire 
de Gay Globe TV sur Alain 
Rhéaume, qui avait accepté 
de témoigner devant caméra 
sur son parcours et sa fin de 
vie éventuelle causée par le 
SIDA. En le voyant en per-
sonne ce matin-là, je savais 
que j’allais parler de lui peu de 
temps après. Je savais aussi 
qu’il voulait me parler, il ne 
voulait rien savoir de me faire 
déplacer, ce qu’il voulait était 
simple, venir aux bureaux de 
Gay Globe Média par ses pro-
pres moyens et nous livrer un 
message d’une grande intimité.

J’ai remarqué d’ailleurs par le 
passé que la plupart des per-
sonnes atteintes qui se savent 
en fin de parcours tiennent par 
dessus tout à leur identité et à

Le panier de Noël de 
la Fondation d’Aide 

Directe SIDA
Montréal

Par Denis St-Laurent
FADSM

Afin d’offrir un panier de Noël 
à plus de 400 ménages vivant 
dans la pauvreté, la Fondation 
d’Aide Directe – SIDA Montréal 
(FADSM) amorce sa dix-huitiè-
me campagne des Paniers de 
l’Espoir. Pour assurer la réus-
site du projet, nous avons be-
soin de l’appui de la population 
afin d’obtenir des dons pour la 
période des Fêtes. Des den-
rées non périssables et des 
produits d’hygiène sont donc 

requis et sollicités.

Pour plus d’information ou pour 
discuter de l’éventualité d’un 
don, veuillez communiquer 
avec la Fondation, du lundi au 
vendredi, entre 9h00 et 15h, au 
(514) 522-1993. Merci de nous 

aider à « Nourrir  l’Espoir ».

NDLR: Gay Globe offre son 
soutien à la FADSM depuis de 
nombreuses années et nous 
invitons les lecteurs à mettre 
de côté lors de la prochaine 
épicerie un sac de produits 
alimentaires comme des con-
serves, des pâtes alimentaires 
ou encore du savons et du 
shampoing. Un petit 10 ou 15$ 
seulement. Passez porter ce 
sac au 1442 Panet à Montréal, 
entre Maisonneuve et Ste-Ca-
therine Est et avec ces dons, 
tout est possible. Ne perdons 
pas une minute, les personnes 
atteintes ont un urgent besoin!

recevoir des traitements plus 
adaptés à sa condition. En fait, 
il croyait pouvoir avoir accès à 
des recherches innovatrices 
sur le SIDA, un éventuel vaccin 
ou encore participer à des ex-
périences sur des cocktails de 
médicaments et ainsi obtenir de 
meilleurs résultats. 

Il ne savait pas que son type 
de VIH était très résistant et 
que rien ne fonctionnerait au 
bout de quelques mois. Nicolas 
m’a avoué par courriel qu’il sa-
vait que sa cause était perdue 
mais n’a pas voulu aborder la 
question lors de notre rencon-
tre, comme si le fait de voir le 
visage des personnes qui en-
tendent cette nouvelle était in-
supportable.

Non, ce qu’il voulait était sim-
ple. Il voulait nous remercier 
de prendre le temps et l’espace 
dans le magazine pour parler 
de cet aspect de la maladie 
“pas très glamour” et de le faire 
sans juger, avec respect. Il a 
décidé de faire le tour de ceux 
qu’il aime et de ceux qui veulent 
bien le recevoir, pendant qu’il le 
pouvait encore, pour dire merci, 
simplement merci. Après 20 mi-
nutes de conversation, visible-
ment épuisé, il m’a demandé de 
lui faire venir un taxi. Il a accep-
té que je lui paie ce transport 
et avec ses grands yeux bleus 
d’ange malade, il m’a regardé 
et réunissant toute la mascu-
linité qui lui restait, a dit d’une 
voix forte “Merci mon homme”. 
Nicolas n’a jamais réécrit, ni 
donné un seul signe de vie...

ce qu’ils sont comme humains. 
Ils veulent fuir les apparences 
de la maladie et rejettent toute 
image d’eux en perte d’autono-
mie. J’ai accepté que Nicolas 
vienne, m’attendant à voir un 
jeune homme malade mais en-
core relativement en forme.

Mon bureau est situé tout juste 
devant la fenêtre, sur la rue, je 
peux tout voir ce qui se passe 
devant et il m’arrive souvent 
de regarder dehors, au loin, en 
plein milieu de mes textes, pour 
chercher quelque inspiration...

Lorsque le taxi est arrivé devant 
la porte, je suis resté assis à 
mon bureau pour mieux obser-
ver et absorber ces images que 
j’allais devoir vous relater par la 
suite. Un grand garçon est sorti 
au bout d’une longue minute, il 
était très amaigri, il se déplaçait 
lentement d’un pas incertain, 
se tenant sur le coffre arrière 
du taxi et visiblement déter-
miné à se rendre au trottoir. Le 
grand Nicolas s’est lentement 
avancé vers la porte du bureau, 
à l’aide de ses jambes qui ne 
semblaient pas vouloir le sup-
porter. Et c’est avec un grand 
sourire déterminé et juvénile à 
la fois qu’il est entré, j’étais seul 
devant lui.

Nicolas a 22 ans et se sait at-
teint depuis moins de 3 ans. 
Étudiant dans une université 
ontarienne en économie, il a dû 
cesser ses études à cause des 
effets secondaires des médi-
caments. Il est venu s’établir à 
Montréal, chez un ami, espérant
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CHRONIQUESOCIÉTÉ

La vie d’un gai québécois en prison aux États-Unis

Compter les jours... 

Par
Stéphane G.

Photo
Pingwy

En ce mois de décembre 2010, 
cela fait très exactement 2636 
jours que je suis incarcéré et 
sur ce nombre, 2360 passés 
dans l’une ou l’autre des 8 pri-
sons floridiennes où j’ai été 
hébergé depuis le jour de mon 
extradition du Canada le 24 
septembre 2004.

Les chiffres et les dates sont 
mes spécialités. Je possède 
à ce qu’on dit un esprit carté-
sien assorti d’une excellente 
mémoire et je fais ces calculs 
régulièrement. Ma date de re-
mise en liberté est actuellement 
fixée au 3 janvier 2014, il ne me 
reste donc que 1129 jours de 
détention, un peu plus de 3 ans 
à peine. Et pourtant, après plus 
de 7 années passées derrière 
les barreaux, ça me semble 
bien loin.

Depuis les derniers mois, je 
souffre d’une écoeurantite aigu. 
J’ai mon voyage, assez c’est 
assez, trop c’est trop!

Gay Globe Magazine 
et Pharmaprix Rose-
mont unis pour aider 
la Fondation d’Aide 

Directe Sida Montréal
Par Gay Globe Média

Suite à un appel public lancé 
par la seule fondation mon-
tréalaise oeuvrant dans l’aide 
directe et alimentaire pour les 
personnes atteintes du VIH/
SIDA en perte de moyens, 
Gay Globe a décidé de faire 
un don, en sollicitant l’aide 
de la Pharmaprix Rosemont, 
propriété de Daniel Gagné. 

Une cargaison de savon, 
denrée rare pour les comp-
toirs d’aide, a été livrée au 
local de la FADSM et nous 
tenons à remercier Daniel 
Gagné pour sa grande géné-
rosité qui permet de fournir 
des centaines de barres de 
savon et du shampoing aux 
personnes dans le besoin.  
Gay Globe a aussi fait l’achat 
de 7 caisses de 24 portions 
individuelles de soupes Ra-
men, faciles à préparer et à 

consommer.

Tout cela a débuté avec mon 
transfert dans une nouvelle ins-
titution en mars dernier, le 9ème 
et je suis ici depuis bientôt 9 
mois. Je n’arrive toujours pas à 
m’adapter. Je déteste cette pri-
son plus que toutes les autres, 
les restrictions y sont d’ailleurs 
pire qu’ailleurs. En août 2010 un 
nouveau règlement est entré en 
vigueur qui interdit aux détenus 
de correspondre ou de recevoir 
du courrier dans toute autre lan-
gue que l’anglais ou l’espagnol.

L’application d’un tel règlement 
m’affecte considérablement. À 
ce jour, quelques 24 lettres ont 
été retournées aux envoyeurs 
parce qu’elles étaient écrites 
en français. Quel crime! Bien 
que depuis les 3 derniers mois 
je tente de contester ce règle-
ment, je suis toujours sans 
réponses à mes nombreuses 
plaintes contre ce qui semble 
être un règlement discriminatoi-
re qui viole mes droits. Je suis 
cependant bien conscient que 
la lutte que je mène s’apparente 
à celle de David contre Goliath 
mais je n’ai pas l’intention de lâ-
cher prise ni de me laisser faire 
avant d’avoir eu gain de cause. 

Certains lecteurs m’envoyaient 
des courriels par l’entremise 
de Gay Globe Magazine. No-
tre éditeur Roger-Luc Chayer a 
bien tenté de me les faire par-
venir, sans succès parce qu’ils 
étaient rédigés en français. 
C’est donc avec un immense re-
gret que je n’ai pas pu prendre 
connaissance de ces emails ou 
d’y répondre.

Il s’agit évidemment d’une si-
tuation complètement hors de 
mon contrôle ou de celui du 
magazine et j’espère que vous 
saurez comprendre et me par-
donner. Je suis actuellement 
à la préparation d’une plainte 
qui sera acheminée au bureau 
chef du service correctionnel et 
j’ai de bonne raisons de croire 
que ce problème de communi-
cation sera réglé en ma faveur 
au cours des prochains mois et 
que je pourrai recevoir à nou-
veau mon courrier en français, 
ma langue maternelle.

Je vous demande donc, chers 
lecteurs, de bien vouloir pa-
tienter encore un peu. Vous 
pouvez continuer à m’envoyer 
vos courriels ou votre cour-
rier régulier au bureau de Gay 
Globe à info@gayglobe.us ou 
à l’adresse: CP 172 Rosemont, 
Montréal, Qc H1X 3B7.

Dès que j’aurai réussi à régler 
la situation, je serai de nouveau 
prêt à recevoir vos missives et 
commentaires qui sont toujours 
appréciés d’ailleurs. Ce sera 
également avec une immense 
joie que je m’appliquerai à vous 
répondre sans plus de délais. 
D’ici-là, comptez les jours avec 
moi, tout simplement.

NDLR: Le courrier destiné 
à Stéphane est confidentiel 
et protégé par la Charte ca-
nadienne des droits et liber-
tés. Vous pouvez donc vous 
adresser à lui avec la garan-
tie que votre courrier ne sera 
jamais publié.
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CULTURESOCIÉTÉ

L’histoire d’une famille qui a fait la différence dans la société...

Pascal, Caroline, Gilles et Julien!

Par
Roger-Luc Chayer

Photo
Gracieuseté de Pia, 

Claire et Gilles
Schaufelberger

En ce mois international du 
SIDA, le destin a voulu que je 
vous parle à la fois d’un être 
très spécial, Pascal Coste et 
de sa mère Caroline Gréco non 
pas pour vous raconter le récit 
d’une relation parent-enfant gai 
mais pour vous raconter l’his-
toire d’une famille qui, dans les 
pires moments, a été capable 
de convertir son tragique destin 
en avancement majeur pour la 
société dans son ensemble. Je 
vais vous parler de ma famille 
adoptive, de Pascal, d’un for-
midable papa, de Caroline et 
d’une contribution majeure à la 
société et à la vie gaie.

Pascal Coste a été mon amou-
reux secret pendant quelques 
années, à la fin des années 
80 jusqu’à son décès en 1995 
des suites du SIDA. Pascal se 
savait atteint depuis longtemps 
mais n’a jamais voulu me le 
dire ou me le faire savoir. C’est 
uniquement après son décès, 
absolument imprévu pour moi, 
que j’ai appris, par l’entremise 
de sa mère l’auteure Caroline 
Gréco, que celui que j’aimais 
était parti pour toujours et qu’il 
avait vécu difficilement son état 
sérologique, interdisant totale-
ment à quiconque de m’en in-
former.

Pascal avait toujours voulu 
faire une couverture de ma-

gazine, Gay Globe honore sa 
mémoire en lui consacrant 

sa couverture

Le deuil de Pascal a été terrible. 
J’ai cessé de manger pendant 
des semaines, j’ai perdu 50 li-
vres, rien ne fonctionnait dans 
ma tête et c’était causé d’une 
part par le choc de l’annonce 
de son décès, moi qui étais à 
Montréal et qui devais le re-
cevoir en visite mais aussi par 
la fatalité et l’impossibilité de 
lui dire comme je l’avais aimé. 
Nous sommes 15 ans plus tard 
et je vis encore avec ce deuil.

Mais voilà, le décès de Pas-
cal a été le point de départ ou 
presque, d’une magnifique rela-
tion avec ses parents l’auteure 
Caroline Gréco et Gilles Schau-
felberger. Ce lien significatif 
avec la mémoire de Pascal

Caroline Gréco

a été vital pour moi et au fil des 
années, j’ai trouvé chez cette 
famille la continuité d’une affec-
tion qui a fait de moi en partie 
ce que je suis devenu.

Depuis quelques mois les lec-
teurs de Gay Globe savent que 
l’auteure Caroline Gréco, ma 
“belle-mère” et mère adoptive 
devenue amie très intime com-
bat une maladie grave qui l’em-
pêche maintenant de parler ou 
de marcher. 

J’étais avec Caroline au télé-
phone il y a quelques jours et 
bien que silencieuse à cause de 
la maladie, je pouvais l’entendre 
respirer et cette simple présen-
ce remplissait mon coeur d’une 
immense joie. Caroline vient de 
recevoir un diagnostic très som-
bre et le pronostic est négatif, 
catastrophique même selon 
son époux Gilles qui a réussi à 
trouver la force de partager la 
nouvelle avec moi. C’est donc 
avec le coeur blessé et brisé

que je me rend à l’évidence que 
Caroline nous quittera peut-être 
bientôt. Contrairement aux der-
niers moments pour Pascal, j’ai 
encore la possibilité de lui par-
ler et je vais conclure ce texte 
avec ma “Lettre à Caroline”.

Salut Caroline, je sais que le 
combat contre la maladie que 
tu mènes depuis quelques mois 
est difficile mais je veux que tu 
saches que chaque instant que 
tu nous donnes est un privilège. 
Tu sais déjà comme les lecteurs 
de Gay Globe et la société en 
général te sont reconnaissants 
pour ce que tu as fait par le pas-
sé et pour les deux magnifiques 
oeuvres que tu lègues à l’huma-
nité et dont tu peux être fière.

En nous racontant l’expérien-
ce de parents qui apprennent 
l’homosexualité de leur en-
fant et en nous revenant avec 
ton expérience de la fin de vie 
d’un enfant atteint du SIDA, tu 
nous donnes les moyens de 
sortir de l’isolement, de mieux 
comprendre que chaque ins-
tant dans la vie doit être vécu 
au maximum. Tu es pour moi 
une source quotidienne de sa-
gesse et d’admiration, Gilles le 
sait, j’ai grandi comme homme 
avec tes bons conseils, ma 
sagesse me vient de toi et je 
veux que tu saches que pour 
moi tu sera toujours éternelle. 
Si aujourd’hui je signe toujours 
“Roger-Luc” et non R.L. comme 
avant, c’est grâce à toi quand tu 
disais à la fin des années 90, 
“tu es un être complet et en-
tier, signe toujours de ton pré-
nom complet”, tu te souviens?

Merci Caroline, merci Maman, 
je t’aime tendrement et ta mé-
moire survivra à tout tu verras...
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novatrices et à l’adoption de 
comportements qui briseront 
l’isolement et contribueront à 
l’édification d’une société plus 
inclusive», a déclaré la ministre 
Blais. Le projet de la Fondation 
l’Actuel vise à effectuer une re-
cherche dont les résultats, une 
fois transférés aux milieux de 
la pratique, serviront à mieux 
outiller les intervenants œu-
vrant auprès des personnes de 
50 ans et plus atteintes du VIH 
et à améliorer leur approche. « 
L’étude qualitative permettra de 
documenter l’expérience des 
personnes âgées de 50 ans et 
plus atteintes afin qu’on puisse 
améliorer les services offerts 
à celles-ci et effectuer des 
interventions répondant spé-
cialement à leurs besoins », a 
expliqué le président de la Fon-
dation, M. André Boisclair. 

« Les retombées de ce projet 
permettront à la Fondation l’Ac-
tuel de poursuivre sa mission 
qui est entre autres d’assurer 
le bien-être des personnes at-
teintes du VIH. Fier de soutenir 
ce partenariat, notre gouverne-
ment fait office de chef de file 
dans ce type de recherche qui 
contribuera à ouvrir les cœurs 
et les esprits à la justesse de 
cette cause », a conclu la mi-
nistre Blais.

Soulignons que la contribution 
du ministère de la Famille et 
des Aînés est versée en vertu 
du volet expérimentation et re-
cherche du programme Soutien 
aux initiatives pour le respect 
des aînés (SIRA). 

MASCULINSANTÉ

Le SIDA chez les aînés sera documenté

La clinique l’Actuel à la tête du projet

Par
Cabinet du Premier 
ministre du Québec
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Les conditions de vie des per-
sonnes de 50 ans et plus aux 
prises avec le VIH seront docu-
mentées. La ministre respon-
sable des Aînés, Marguerite 
Blais, a annoncé que le gouver-
nement du Québec consacrera 
une somme de 200 000 dollars 
à cette fin.

Le montant a été  versé à la 
Fondation l’Actuel de la clinique 
médicale l’Actuel, spécialisée 
dans le traitement, la recherche 
et la prévention des infections 
transmises sexuellement et par 
le sang, plus particulièrement le 
VIH/SIDA. 

La Fondation l’Actuel brossera 
un portrait de la situation et ex-
plorera les avenues porteuses 
d’une meilleure qualité de vie 
pour les personnes de 50 ans 
et plus atteintes du VIH. Il s’agit 
de la première étude du genre 
menée au Canada. 

Kenya: Les homo-
sexuels menacés
Par Courrier International

Le Premier ministre kenyan 
Raila Odinga a jeté un pavé 
dans la mare en “ordonnant 
l’arrestation des couples 
homosexuels, qui devront 
être présentés aux autorités 
compétentes” [ainsi que le 
prévoit la nouvelle Constitu-
tion], rapporte le quotidien 
de Nairobi Daily Nation. Lors 
d’une réunion publique tenue 
dans sa circonscription, le 
28 novembre, Odinga a fait 
vibrer la foule en expliquant 
que c’était de la folie pour un 
homme de tomber amoureux 
d’un autre homme alors que 
tant de femmes sont dispo-
nibles. Odinga a cloué ainsi 
le bec à la ministre des Pro-
grammes spéciaux, Esther 
Murugi, qui avait provoqué il 
y a quelques mois la colère 
des Kenyans en demandant 
que l’homosexualité soit re-

connue et acceptée.  

Il faut le dire, les personnes de 
50 ans et plus vivant avec le 
VIH sont susceptibles d’éprou-
ver des difficultés particulières, 
comme la stigmatisation, l’iso-
lement et la solitude. Pour la 
ministre Blais, il importe de tra-
cer la voie à la réalisation d’ac-
tivités novatrices et à l’adoption 
de comportements qui brise-
ront l’isolement dont peuvent 
souffrir ces gens. « Les retom-
bées de ce projet permettront à 
la Fondation l’Actuel de pour-
suivre sa mission, qui consiste, 
entre autre chose, à assurer le 
bien-être des personnes attein-
tes du VIH », a fait valoir ma-
dame Blais.

Par ailleurs, le vieillissement 
de la population infectée par 
le VIH pose de nouveaux défis 
au système de santé. Selon le 
docteur Réjean Thomas, pré-
sident fondateur de la clinique 
médicale l’Actuel, en 2017, plus 
de la moitié des patients de la 
clinique seront âgés de plus de 
50 ans, alors qu’aujourd’hui ces 
gens ne représentent que 30 % 
de la clientèle. 

«Documenter les besoins 
éprouvés et les difficultés ren-
contrées par les personnes de 
50 ans et plus vivant avec le 
VIH est une première au Cana-
da. Grâce à l’aide financière qui 
lui est accordée, la Fondation 
l’Actuel pourra faire état de cet-
te réalité méconnue et explorer 
les avenues porteuses d’une 
meilleure qualité de vie. Voilà 
un appui de taille qui trace la 
voie à la réalisation d’activités

Pape:l’homo-
sexualité est in-

juste...
Par Le Vatican

L’homosexualité est injuste, 
s’oppose à la volonté de Dieu 
et est inconciliable avec la 
vocation de prêtre, estime 
le pape dans son livre-en-
tretien, “Lumière du Monde”, 
une position qui a suscité l’in-
dignation des gays italiens.
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VIH/SIDASANTÉ

VIH chez les gays: les indicateurs sont au rouge

Nouvelles statistiques de propagation alarmantes

Par
Yagg.com
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En 2009, la situation de l’épidé-
mie chez les gays ne s’est pas 
améliorée, au contraire. Trois 
indicateurs, analysés dans le 
Bulletin épidémiologique heb-
domadaire (BEH) du 30 novem-
bre, et présentés aujourd’hui, 
lundi 29 novembre, lors de la 
conférence de presse de la 
nouvelle secrétaire d’État à la 
Santé, Nora Berra, sont parti-
culièrement alarmants.

Si en 2009, dans l’ensemble 
de la population, le nombre 
de personnes ayant découvert 
leur séropositivité est en légère 
augmentation, celle-ci est due 
uniquement à l’augmentation 
des cas de séropositivité par 
rapports homosexuels. Sur les 
6700 contaminations décou-
vertes l’année dernière, 2500 
concernent des homosexuels. 
En 2007 et 2008, le nombre de

découvertes de séropositivité 
chez les hommes contami-
nés par rapports homosexuels 
s’était stabilisé autour de 2 
300.

Concernant les homosexuels 
diagnostiqués en 2009, 38% 
d’entre eux ont été contaminés 
par un partenaire occasionnel, 
26% par un partenaire anonyme 
et 20% par un partenaire stable 
(pour 16%, cette information 
n’est pas renseignée). Dans un 
tiers des cas, la séropositivité 
du partenaire stable était con-
nue du patient au moment de la 
contamination.

AUGMENTATION CHEZ LES 
HOMOS DE MOINS DE 25 
ANS
Deuxième indicateur, la propor-
tion de jeunes homosexuels de 
moins de 25 ans contaminés a 
augmenté entre 2003 et 2009 
de 8% à 11% (d’environ 140 à 
280 cas), tandis que celle des 
plus de 50 ans est stable autour 
de 12%.

Enfin, dernier motif d’inquié-
tude, les nouveaux diagnostics 
de sida, dont le nombre dimi-
nue depuis plusieurs années, 
augmentent parmi les homo-
sexuels en 2009. À ceci, plu-
sieurs raisons, principalement 
un retard au dépistage et au 
traitement. 

Lors de la conférence de pres-
se, l’Institut de veille sanitaire 
(InVS) a expliqué que la hausse 
serait due à une meilleure ef-
ficacité du dépistage chez les

gays. Il reste que tous ces in-
dicateurs confirment que la si-
tuation reste particulièrement 
préoccupante chez les gays. 
Selon les auteurs du BEH, « il 
est indispensable d’intensifier 
le dépistage et en particulier de 
renforcer le dépistage précoce 
après prise de risque, afin de 
réduire le risque de contami-
nation très élevé en phase de 
primo-infection. »

VIH-Sida : des antirétrovi-
raux préventifs efficaces

Par Futura Santé

Après le gel vaginal, un nouveau 
moyen de prévention contre le 
virus du Sida semble efficace. 
Au sein de la population homo-
sexuelle considérée à risque, 
une étude montre que deux 
antirétroviraux pris préventi-
vement pourraient réduire la 
transmission du virus de 44 %. 

L’utilisation préventive d’anti-
rétroviraux, préalablement à 
l’exposition au VIH, apparaît 
aujourd’hui comme une piste 
de plus en plus digne d’inté-
rêt. Une nouvelle étude con-
firme d’ailleurs le bien-fondé 
de cette approche, notam-
ment auprès de la popula-
tion homosexuelle masculine.

D’après Jean-François Del-
fraissy, directeur de l’Agence 
nationale de recherche sur le 
Sida et les hépatites virales, 
cette stratégie consiste à traiter 
des personnes séronégatives, 
avant la prise de risque.

La chari’a ensei-
gnée dans des 

écoles de Grande-
Bretagne

Par Libération.fr

Où faut-il trancher la main 
d’un voleur ? Quels sont les 
châtiments pour les person-
nes se livrant à l’homosexua-
lité ? Les 5 000 élèves d’une 
association d’écoles saou-
diennes en Grande-Bretagne 
devraient connaître les bon-
nes réponses. Une enquête 
de la BBC révèle que ces 
écoles enseignent la chari’a 
ainsi que les classiques de 
la pensée antisémite sur «le 
complot juif pour prendre 
le contrôle du monde». Le 
ministre de l’Éducation, Mi-
chael Gove, a déclaré ne pas 
désirer «intervenir dans les 
décisions du gouvernement 
saoudien qui organise son 
propre système d’éducation», 
mais a demandé un rapport.

Justin Bieber pour 
les jeunes gay

Par Staragora
Justin Bieber a beau être en-
core jeune, il a une très forte 
conscience de ce qui se pas-
se autour de lui. La star s’est 
investie aux cotés d’Ellen de 
Generes, Barack Obama, 
Katy Perry ou encore Hillary 
Clinton et Khloe Kardashian 
afin d’envoyer un message 
fort aux brutes qui persécu-

tent les jeunes gays.
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BLAGUESHUMOUR

La vie gaie c’est aussi de savoir rire non?

Quelques bonnes blagues sur les gais...

Selon
Blague.info
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C’est 2 gays qui se parlent sur 
une terrasse et l’un dit à l’autre:
- Ma sœur est enceinte de sept 
mois, elle va bientôt avoir son 
bébé!
- Ah oui! Dit l’autre.
- Eh oui, j’ai hâte de voir si je 
vais être un oncle ou une tante. 
-------------------------------------
Comment appelle-t-on un 
homosexuel qui fait du bou-
che à bouche? Une tante à 
oxygène. 
_____________________
Un gars va voir son médecin 
pour faire un check-up.
Après de nombreux tests, le 
docteur lui dit :
- J’ai bien étudié les résultats 
de vos tests, et j’ai une bonne 
et une mauvaise nouvelle pour 
vous : vous avez une personna-
lité homosexuelle cachée.
- Oh non, c’est affreux ! Et quel-
le est la bonne nouvelle ?
Le docteur répond :
- Je trouve que vous êtes plutôt 
mignon.

Nice, une desti-
nation labélisée 
pour les familles 

Par Tourmagazine.fr

Après avoir fait les yeux doux 
aux touristes gay en sortant 
un Gay Friendly Guide en 
mai 2010, Nice s’attaque aux 
familles. La ville vient d’ob-
tenir le label Famille Plus. 
Une reconnaissance pour les 
efforts fournis par plusieurs 
professionnels du tourisme 
de la ville pour accueillir les 

parents et leurs enfants. 

Nice est la 5e ville à obte-
nir ce label si particulier en 
France. Créé en 2006, ce 
label n’est attribué qu’après 
un audit poussé de la politi-
que de l’office du tourisme en 
faveur de la clientèle des fa-
milles mais aussi des profes-
sionnels (hôteliers, restaura-
teurs, parcs d’attraction...) de 

la destination.

Ainsi à Nice, 19 acteurs des 
hôtels et restaurants propo-
sent des forfaits familles très 
intéressants et des services 
comme chambre communi-
cante, espaces jeux, menus 

enfants...

Après le Gay Friendly Guide 
en mai 2010, l’office a mis en 
ligne un guide qui recense 
les principales activités des-
tinées aux familles ainsi que 
la liste des établissements 
(hôtels, restaurants...) sensi-

bilisés à cet accueil.

Trois pères de famille atten-
dent un quatrième pour faire 
un golf. Alors que ce dernier 
est en train de régler les par-
cours, ils discutent de leurs 
enfants respectifs. Le pre-
mier dit :

- Mon fils aîné a si bien réussi 
dans l’automobile, qu’il a of-
fert une Ferrari jaune à un de 
ses meilleurs potes.
Le second dit :
- Notre fils unique a tellement 
réussi dans l’immobilier, qu’il 
a offert une maison avec pis-
cine à un très bon copain.
Et le dernier dit :
- Et bien mon petit dernier a 
si bien réussi dans la gestion 
financière, qu’il a offert un 
portefeuille complet à un de 
ses meilleurs amis.
Sur ce, le quatrième arrive, 
et on lui demande ce que fait 
son fils.
- Mon fils est homosexuel, 
il travaille dans un bar gay 
comme gogo-dancer. Silence 
gêné des trois autres. Puis il 
ajoute :
- Mais il ne doit pas être trop 
mauvais au lit, car dernière-
ment il s’est fait offrir une Fer-
rari jaune, une maison avec 
piscine et un portefeuille 
complet de valeurs boursiè-
res...

----------------------------------

Lorsque deux gays font 
l’amour, lequel fait la fem-
me ?

Le plus intelligent. 

C’est l’histoire d’un mec qui 
rentre dans son village après 
des années passées a la ville. 
Et là, il croise un de ses vieux 
copains :
- Tiens ça fait longtemps 
qu’on t’avais pas vu dans le 
coin ! Mais tu deviens quoi toi 
maintenant ?
- Bah moi je suis professeur 
de logique!
- Et c’est quoi ça ?
- Bouge pas je vais te montrer 
: t’as un aquarium chez toi ?
- Ouaip !
- Donc si t’as un aquarium 
c’est que t‘aimes les pois-
sons?
- Ouaip !
- Si t’aimes les poissons c’est 
que t’aimes la mer ?
- Ouaip !
- Si t’aime la mer c’est que 
t’aimes la plage ?
- Ouaip
- Si t’aime la plage c’est que 
t’aimes les femmes sur la 
plage ?
- Ouaip !
- Bah tu vois c’est ça la logi-
que !

Sur ce le mec repart tout con-
tent et va voir un de ses amis 
pour lui faire part du retour de 
leur ancien pote :
- Je viens de croiser machin 
la et tu sais ce qu’il fait main-
tenant ?
- Non ?
- Il est professeur de logique.
- Et c’est quoi ça?
- Bouge pas je vais te montrer 
: t’as un aquarium chez toi ?
- Non
- Bah ?! C’est que t’es un gay 
alors ! 
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INTERNATIONALCOMMUNAUTÉ

Militaire américain, il se sert de son homosexualité comme motif...

La source de WikiLeaks dans la ligne de mire

Par
Les Échos et
Roger-Luc Chayer

Photo
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Les révélations de WikiLeaks 
sur la diplomatie n’ont pas fini 
de faire des vagues mais les 
militaires tiennent déjà leur 
coupable. Pour expliquer les 
fuites de documents classés 
du Pentagone, un jeune sol-
dat de vingt-trois ans, Bradley 
Manning , est dans la ligne de 
mire. Homosexuel, admirateur 
de Lady Gaga, cet Américain 
né dans l’Oklahoma d’une mère 
galloise a oeuvré « pour que 
les gens connaissent la vérité 
». Il a été décrit par la presse 
britannique, qui se passionne 
pour cette histoire, comme un 
adolescent un peu dur, parfois 
raillé pour son homosexualité, 
et surtout passionné par les 
ordinateurs. Après avoir vécu 
quelques années avec sa mère 
divorcée au pays de Galles, il 
serait entré dans l’armée amé-
ricaine. Il a été posté en Irak en 
octobre 2009 mais ne semble 
pas avoir apprécié sa situation. 

Au printemps dernier, Bradley 
Manning a été arrêté et est ac-
cusé d’avoir transmis une vidéo 
qui montre un hélicoptère Apa-
che de l’armée américaine tirer 
sur une douzaine de civils à 
Bagdad en 2007. Celle-ci a été 
diffusée sur WikiLeaks. 

On connaît une partie de son 
histoire grâce aux extraits des 
échanges qu’il a eus avec un pi-
rate informatique, Adrian Lamo 
(qui l’a dénoncé), et qui ont été 
publiés par le magazine « Wi-
red » en juin dernier. Le soldat y 
décrit la facilité stupéfiante avec 
laquelle un quasi-sans-grade a 
pu télécharger des documents, 
amenant un CD enregistré de 
Lady Gaga pour l’effacer et en-
registrer les données secrètes. 
« Serveurs faibles, accès faible, 
sécurité physique faible, contre-
intelligence faible, analyses dis-
traites des signaux », toutes les 
conditions étaient réunies pour 
réussir, a-t-il expliqué. « Per-
sonne n’a rien soupçonné, a-t-il 
indiqué, je n’ai rien eu à dissi-
muler. » De quoi encore accen-
tuer l’embarras de Washington, 
après la divulgation de milliers 
de télégrammes diplomatiques 
ce week-end par l’intermédiaire 
du site WikiLeaks.

Le département d’État et le 
Pentagone sont en train de 
revoir la sécurité des données 
et restreignent désormais cer-
tains usages. Bradley Manning, 
qui est incarcéré dans un camp 
militaire en Virginie, n’a pas été 
inculpé après cette dernière

Le Congrès sommé 
de mettre fin au tabou 

gai dans l’armée
Par Cyberpresse

La vaste majorité des militai-
res américains ne sont pas 
opposés à ce que les homo-
sexuels servent ouvertement 

dans l’armée.

C’est ce qu’a révélé, mardi, 
une nouvelle étude du Pen-
tagone, qui se penchait sur 
le bien-fondé de maintenir la 
politique Don’t ask, don’t tell.

Parallèlement, le secrétaire 
à la Défense Robert Gates 
a demandé aux membres du 
Congrès de voter «au plus 
vite» une loi mettant fin à 

DADT.

«L’une des choses les plus 
importantes pour moi est l’in-
tégrité personnelle. Une poli-
tique ou une loi qui, dans les 
faits, demande aux gens de 
mentir est problématique.»

Cette étude a été menée par 
une équipe de 66 militaires, 
durant neuf mois. Ainsi, 69% 
des militaires interrogés ont 
dit avoir déjà travaillé avec 
des homosexuels, et 92% 
d’entre eux ont dit que le tout 
s’était déroulé sans difficulté. 
L’avocat du département de 
la Défense et coauteur de 
l’étude, Jeh Johnson, a dit en 
point de presse que les mili-
taires s’adapteraient bien aux 

changements.

fuite. Un jury d’experts doit se 
prononcer sur sa santé mentale 
au début de l’année prochaine. 
S’il est condamné par un tribu-
nal militaire, il risque jusqu’à 
cinquante-deux ans de prison. 

(Par Gay Globe Magazine) 
L’utilisation du statut d’homo-
sexuel est un classique à l’in-
térieur de la communauté gaie 
depuis toujours. La “sauce 
gaie” a été très utile pour forcer 
à une certaine époque les po-
liticiens à avancer en matière 
de droits des gais mais a aussi 
servie à abuser de situations 
comme l’affaire des Outgames 
(en faillite), le Salon d’affaires 
et de vie gaie (aucun public) et 
de nombreuses autres situa-
tions similaires.

En devenant soudainement un 
militant gai, après avoir été dé-
masqué pour des gestes com-
mis alors qu’il était soldat dans 
l’armée américaine, Manning 
engagent l’honneur de la com-
munauté gaie dans son ensem-
ble parce que selon sa théorie, 
le fait d’espionner et de livrer 
des documents confidentiels 
au monde entier, malgré son 
serment d’office, est accepta-
ble à partir du moment qu’un 
gai le fait! Au moment même où 
le congrès américain envisage 
d’autoriser les homosexuels 
dans l’armée, voilà un piètre 
exemple de ce qui attend cet-
te armée en embauchant des 
gais. Parions qu’il ne recevra 
pas d’oranges en prison de la 
part des homosexuels...
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COURRIERGAY GLOBE MÉDIA

Écrivez-nous à info@gayglobe.us

Le courrier des lecteurs...

Par
Gay Globe Média

Photo
Google

Suite à la publication de notre 
dossier récent sur la révoltante 
position d’Héma-Québec face 
au don de sang des gais, nous 
recevions un courriel dont voici 
les principaux extraits:

Voici ma courte réflexion à par-
tir de mon histoire personnelle. 
Je suis gai et à l’âge de 33 ans  
(il y a de cela 18 ans) je n’avais 
jamais eu de relation sexuelle et 
aucun partenaire, mon identité 
sexuelle était refoulée. J’étais 
très fier de donner mon sang à 
la Croix-Rouge et j’étais même 
membre du Club Rh négatif de 
la Croix-Rouge.

Mon sang était en demande 
et on m’appelait à l’occasion 
pour que je donne mon sang, 
car j’étais de type O, Rh négatif 
(donneur universel, ma fierté

Le Sauna Backboys 
de Québec fête le 

nouvel an
Par Gay Globe Magazine

Le sauna Backboys de Qué-
bec fête encore une fois cette 
année le nouvel an en grande 
avec un party grandiose, mu-
sique, danse, nombreux prix 
de présence, amuse-gueu-
les le tout dès 21h30 le 31 
décembre. Un repas chaud 
gratuit sera aussi servi vers 
1h a.m. et le champagne sera 

offert à chaque client.

Serge, proprio du sauna, 
nous disait “j’organise ce par-
ty à chaque année pour ceux 
qui veulent célébrer en ser-
viette le nouvel an mais aussi 
pour remercier ma clientèle 
toujours aussi fidèle. J’ai le 
sentiment que nous sommes 
une famille et je veux rece-
voir cette famille de façon 

mémorable”.

Les réservations pour le 
repas chaud sont requises, 
en personne uniquement.

de l’époque). J’étais très timide 
et je savais que le SIDA exis-
tait et c’était une raison de plus 
pour rester à l’écart de toute re-
lation sexuelle.

J’ai alors participé à la collecte 
de sang de la Croix-Rouge qui 
se tenait au complexe Desjar-
dins en 1992 environ et à ce 
moment-là un nouveau ques-
tionnaire pré-collecte est appa-
ru. J’ai passé au cash, comme 
on peut dire. Le questionnaire 
était explicite au niveau des re-
lations sexuelles et l’infirmière 
était bête comme ses pieds, je 
me demande encore pourquoi 
je n’ai pas porté plainte à cette 
époque. L’infirmière mettait en 
doute ma crédibilité. 

Je lui disais que j’étais céliba-
taire et sans relation sexuelle, 
mais elle insistait pour me faire 
parler. J’ai pu aller donner mon 
sang pour la dernière fois de ma 
vie et je me souviens encore de 
cet évènement comme si c’était 
hier. C’était la première fois que 
je regardais le tube pour collec-
ter notre sang et j’ai mangé un 
beigne à la sortie. 

Banal vous me direz ! NON, 
j’étais profondément atteint 
dans mon intégrité, dans mon 
estime personnelle, ma fierté 
de donner du sang venait de 
disparaître.

Cet évènement a fait basculer 
ma vie. En sortant je me suis 
dit pourquoi donner du sang 
et être fier d’être pur et certain 
que mon sang est propre?

J’ai eu un partenaire stable qui 
habitait chez moi et au mois de 
février 2004 j’ai eu une mau-
vaise nouvelle. J’ai découvert 
que mon partenaire vivait très 
difficilement son atteinte par le 
VIH au point où il ne s’était ja-
mais dévoilé. Je ne savais pas 
qu’une personne après plus de 
deux ans de cohabitation pou-
vait être porteuse du VIH et être 
en plus dans mon lit. 

Qu’est-ce que je pense de tou-
te cette histoire ? Et bien nous 
sommes encore à la préhistoire 
au niveau du respect humain. 
J’ai été blessé par l’infirmière de 
la Croix-Rouge, déstabilisé au 
point que ma vie a pris un tour-
nant. Mon partenaire ostracisé 
n’a pas pu se dévoiler. Pourquoi 
une personne ne se dévoile-t-
elle pas ? Je vous laisse répon-
dre à cette question. Je crois 
que tous et chacun sommes 
responsables en partie pour la 
propagation du virus, soit par 
nos comportements sexuels, 
soit en acceptant l’intolérance, 
voire la violence de notre so-
ciété envers les populations ex-
clues, marginalisées.



www.backboy.qc.ca

      GAYGLOBE MAGAZINE                                                                                   30                                                                                       WWW.GAYGLOBE.US  




